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Voyager et vivre en Martinique sont deux choses complètement différentes.

Ayant vécu mes dix-huit premières années sur l’île, je veux parler de la vie 

quotidienne en tant qu’habitante. De la vie familiale, notamment les relations 

intergénérationnelles. Mais également de la vie chère et de notre pouvoir 

d’achat bien moins important que celui des compatriotes de l’Hexagone.

Avec ce dernier point, j’ai tout à coup réalisé : je ne voulais parler que des 

points positifs. La Martinique touristique. Et je me suis rendu compte que je 

ne voulais pas juste écrire un simple guide touristique. Je veux montrer toutes 

les facettes de la Martinique, pas son côté paradisiaque. L’envers du décor.

Sans grande surprise, la vie martiniquaise n’est pas toute rose. Des problèmes 

de santé public importants. Des hôpitaux dans un état déployable, en manque 

de matériel, de personnel. Une population vieillissante, notamment à cause 

des nombreux jeunes qui partent étudier en France. Sans oublier 

l’augmentation exponentielle de la violence. Des armes à feu qui circulent, un 

trafic de stupéfiants qui sévit. De plus en plus de jeunes qui sombrent dans 

la délinquance.

Je souhaite montrer que la Martinique, au-delà d’être une destination 

touristique, est aussi un département qui rencontre beaucoup de difficultés.

L’île aux fleurs me tient beaucoup à cœur. Cet écrit est destiné à toute 

personne désireuse de découvrir une Martinique moins utopique.

EMICA Samaïna
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Le pouvoir d’achat

tre touriste en Martinique et y vivre sont diamétralement opposés. Les 

conditions de vie sont bien différentes, le tourisme ne fait que vendre 

du rêve. Bien que la Martinique soit une belle petite île avec un climat 

tropical, les conditions de vie des martiniquais sont parfois difficiles.

L’économie martiniquaise est quelque peu particulière. En effet, elle repose 

majoritairement sur le secteur tertiaire, représentant 82% de son PIB. Ce 

secteur comprend les services, ainsi que les activités liées au tourisme. Le 

secteur secondaire, composé de l’agroalimentaire et le BTP, représente lui 14% 

du PIB. Enfin, le secteur primaire, comprenant notamment la production de 

bananes et de cannes à sucre, ne représente lui que 4% du PIB.

Bien qu’étant département français, la Martinique n’a pas un pouvoir d’achat 

égal à celui de l’hexagone. Dû à sa production de produits primaires assez 

limitée, les importations constituent une grande partie de nos rayons.

Pour nos courses de nourriture, nous achetons généralement à Leader Price 

pour avoir les prix les plus abordables. Même si les prix restent tout de même 

élevés, la marge par rapport au Leader Price de l’hexagone est plus petite. En 

revanche, acheter à Carrefour, Auchan ou encore E. Leclerc nous reviendrait 

systématiquement plus cher.

Ê

Grand Marché de Fort-de-France
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La première fois que j’ai fait mes courses en France, j’étais étonnée de voir 

cette grande différence de prix, sur toute une panoplie de produits. Non 

seulement un meilleur prix, mais aussi un plus large choix de produits. En 

comparant Carrefour France et Carrefour Martinique, on se rend compte que 

l’inégalité est grande.

Et cette inégalité ne 

s’applique pas qu’aux 

produits alimentaires, 

mais également à tout 

autre type de produit. On 

peut notamment citer les 

appareils électroniques.

Ainsi, d’aussi loin que je 

puisse m’en rappeler, 

nous avons toujours eu 

ce système « échange France-Martinique ». Explications : dès qu’une personne 

de la famille part ou revient de France, il a forcément des choses à ramener. 

Dans le sens Martinique-France, sa valise sera remplie de fruits, légumes et 

tout autre produit qu’on ne trouvera pas en France, ou alors vendu trop cher. 

Je pense notamment à la banane, exportée depuis la Martinique, qui coûte 

deux fois plus cher en France. Nous faisons passer le maximum de produits 

locaux, pour que notre famille en France puisse profiter et se rappeler des 

saveurs du pays natal. Dans le sens France-Martinique en revanche, on 

ramène toutes les choses qui sont beaucoup trop chères en Martinique. 

Typiquement, un appareil électronique ou encore des pièces détachées.

Depuis que je suis partie pour mes études, je suis rentrée dans ce « système ». 

Mes valises ne contiennent très peu de mes propres affaires.

De part tous ces moyens déployés, nous essayons d’au moins détourner 

certains prix, et ainsi faire le maximum d’économies
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Les études

uand l’enfant devient grand, il commence à construire sa vie et 

s’éloigner petit à petit du nid familial. Tout cela commence 

généralement par la vie étudiante. Le rythme change, et on est plongé 

dans la vie de « pré-adulte ». On commence à avoir des charges, et cela n’est 

loin d’être facile.

En étant étudiant, non seulement nous apprenons notre futur métier, mais 

également à bien équilibrer notre vie personnelle et professionnelle. Ce 

passage de lycéen sans contraintes ni inquiétudes à étudiant avec les 

responsabilités d’un adulte peut parfois être stressant. C’est pourquoi il est 

souvent naturel de retourner à la maison familiale de temps en temps, se 

détendre et retrouver ses proches. Idéalement, être en logement étudiant la 

semaine, rentrer chez les parents les weekends.

Seulement, faire des études en Martinique n’est pas forcément idéal. Les 

infrastructures ne sont pas au meilleur de leur forme. De plus, les 

enseignements ne sont pas forcément de bonne qualité. J’ai par exemple 

beaucoup de camarades qui, après le baccalauréat, ont décidé de poursuivre 

Q

Aimé Césaire du Lamentin travers le hublot d’un avion
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en médecine (PASS1). Ils se plaignent notamment des enseignements 

vidéoconférence pré-enregistrés. Ce genre d’enseignement n’est pas apprécié, 

étant donnée l’impossibilité d’échanger avec le professeur ou éclaircir 

certaines incompréhensions. Sans oublier la charge importante de travail, à 

laquelle s’ajoute le temps énorme qu’ils passent à essayer de mieux 

comprendre le cours. Cet environnement de travail n’est pas encourageant.

Je déplore pour ma part le manque d’enseignement des métiers numériques 

et technologiques. Je trouve également que les formations proposées sont 

davantage axées vers des études courtes (1 à 2 ans). En effet, beaucoup de 

BTS2 et CAP3 sont proposés dans divers secteurs tels que les services et la 

production.

Les formations plus 

longues sont pour leur 

part beaucoup trop 

générales. Dispensées 

par le seul campus 

présent sur l’île, à 

Schœlcher, des 

licences, et par la suite 

des masters sont 

proposés dans les 

domaines de la santé, 

du droit, des mathématiques et des lettres. En revanche, le campus fait partie

de l’Université des Antilles, ce qui permet de faire des semestres d’échanges 

avec d’autres îles des Caraïbes. Bien que cela est intéressant et enrichissant, 

je n’ai pas pu trouver mon bonheur dans les formations proposées.

1 Parcours d’Accès Spécifique Santé. Il s’agit de la première année de médecine et 
remplace la PACES (Première Année Commune aux Études de Santé).
2 Brevet de Technicien Supérieur (2 ans)
3 Certificat d'Aptitude Professionnelle

Université des Antilles campus de Schoelcher
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Un autre type de formation proposé est la CPGE4. Formation complète et 

préparant aux grandes écoles. C’est ici que vient le problème. Pas de grandes 

écoles en Martinique. Pas d’école d’architecture. Pas d’école d’ingénieurs.

Les étudiants martiniquais en CPGE sont forcés à partir à la fin de leur cursus

pour poursuivre leurs études.

En ce qui me concerne, je ne voulais pas faire une CPGE, mais plutôt une 

formation qui permettrait d’associer théorie et pratique. C’est pourquoi j’ai 

décidé de viser le DUT5. Mais voilà, les DUT proposés, très peu nombreux, ne 

correspondaient pas à mes attentes.

Ainsi, comme des milliers de bacheliers martiniquais chaque année, j’ai dû me 

séparer de ma famille et mon île pour partir faire mes études ailleurs. J’ai 

décidé de commencer mes études supérieures en DUT Informatique. Cela dit, 

l’île connait au fil des années des évolutions. J’ai par exemple appris qu’une 

classe de BUT6 Informatique a ouvert pour la rentrée 2022. Ou encore que 

l’INSA7 Lyon implantera au lycée de Schœlcher son 1er cycle de formation de 

2 ans dès la rentrée 2023.

Les jeunes partent majoritairement en France, et quelques-uns au Canada. 

C’est très difficile de s’acclimater à un nouveau style de vie, et un long temps 

d’adaptation est nécessaire. Nous devenons donc étudiants, qui non 

seulement doivent réussir à obtenir de bons résultats, mais aussi prendre soin 

de nous tous seuls. Sans oublier les nouvelles responsabilités telles que gérer 

le budget, payer un loyer ou encore faire des courses.

4 Classe Préparatoire aux Grandes Écoles (2 ans)
5 Diplôme universitaire de technologie (2 ans)
6 Bachelor Universitaire de Technologie. Remplace le DUT, et se déroule en 3 ans.
7 Institut National des Sciences Appliquées





19

Les conditions climatiques

artir faire ses études, c’est aussi s’adapter à un niveau climat. Les 

saisons en Martinique ne ressemblent en rien aux saisons d’un pays 

tempéré. Suivant plutôt un climat tropical, la Martinique est un 

endroit où la pluie est fréquente. Il y a différentes périodes pendant lesquelles 

on doit d’adapter

Nous avons deux saisons : le Carême et l’Hivernage, qui sont séparées par des 

intersaisons peu marquées.

Le carême, qui s’étend de février à avril, est la période pendant laquelle les 

températures maximums avoisinent 28°C. Le temps est beaucoup plus 

ensoleillé, et les averses plus espacées. Le nom de cette saison correspond 

d’ailleurs au nom du temps liturgique dévoué à Dieu8. On ne se prépare pas 

particulièrement pour cette saison. On fait cependant beaucoup plus attention

à rester hydraté par ce temps aride.

8 Pour l’église catholique, le Carême est la période pendant laquelle le jeûne est 
pratiqué et la foi approfondie. Le Carême débute le mercredi des Cendres et s’achève le 
Samedi Saint, pour une durée de 40 jours (de fin février à début avril). Cette durée est 
très symbolique puisqu’elle représente les 40 jours passés dans le désert par Jésus, 
pendant lesquels il s’est fait tenter par Satan.

P

Plage à Grand-Rivière
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L’hivernage, de juillet à octobre, est pour sa part une période plus chaude et 

plus humide. Les températures atteignent jusqu’à 32°C. L’humidité est en

revanche beaucoup plus forte, et les averses beaucoup plus nombreuses et 

intenses. Pendant cette saison, le risque de cyclone est très élevé, surtout pour 

les mois d’août et septembre. Pour cette saison, quelques préparatifs sont 

nécessaires. En cas de cyclone, nous devons préparer le nécessaire pour 

pouvoir survivre. Nourriture en conserve, lampe, radio… Pendant un cyclone, 

des consignes doivent être impérativement respectées. Rester à l’intérieur par 

exemple.

Pendant les intersaisons, le temps reste au beau fixe, avec quelques averses 

rapides et passagères. Toute l’année, le soleil se lève entre 5h et 6h, et se 

couche entre 17h30 et 18h30. À l’approche de décembre, le jour se raccourci 

légèrement.

Étant située sur la plaque 

Caraïbe, les séismes sont très 

propices à se produire. 

Seulement, un séisme est 

imprévisible. Et, même si 

certains séismes ne sont pas 

ressentis, d’autres restent tout 

de même très impressionnants.

Le séisme qui m’a le plus 

marquée est celui de 2007. De 

magnitude 7.4 sur l’échelle de 

Richter, il s’est produit le 29 

novembre à 15h. 

Tranquillement en récréation à cet instant, je n’avais jamais encore ressenti 

une telle terreur du haut de mes 5 ans. Le séisme a fait quelques dégâts, mais 

l’île a heureusement pu se reconstruire rapidement.

Schéma de la plaque tectonique des Caraïbes

h
tt
p
s:
//
le
sp

a
ta

n
d
re

.f
r/
fo

rm
a
ti
o
n
-d

e
-l
a
rc
-a

n
ti
ll
a
is
/



21

La pollution

adinina, l’ « île aux fleurs ». Une beauté naturelle, que l’on devrait 

chérir et protéger à tout prix. Et, en plus de cette grande variété 

de fleurs, de magnifiques plages. Une faune très variée et tout 

aussi belle. Il y a tant de belles choses à découvrir en Martinique.

Ce patrimoine est précieux. Seulement, certains ne savent pas en prendre 

soin, voire le respecter. La pollution en Martinique est très importante.

Décharges sauvages, déchets en pleine forêt ou sur la plage.

Les campagnes de sensibilisation se multiplient, les opérations « nettoyage » 

aussi. Beaucoup de personnes se mobilisent, certains commencent enfin à 

prendre conscience des conséquences, mais le chemin reste long.

Je pense notamment aux personnes organisant des fêtes sur les plages, qui

laissent une partie de leurs déchets tels que des emballages, cartons, 

bouteilles en verre et en plastique.
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Collecte des déchets à Cap Chevalier, Sainte-Anne
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Les algues sargasses

ans la mer des Caraïbes, la prolifération d’algues sargasses est loin 

d’être un phénomène nouveau. Toujours présentes en petite 

quantité, ces algues nous effleuraient pendant nos baignades,

échouaient sur nos plages et se décomposaient normalement. En formant des 

« îles flottantes », elles fournissaient un abri à de nombreuses espèces 

marines.

Cependant, depuis 2015, leur prolifération a connu une augmentation 

exponentielle. Cette abondance est premièrement problématique pour les 

écosystèmes marins. En effet, l’abri que représentait les bancs de sargasses 

s’est transformée en piège pour certaines espèces, et asphyxie les coraux et la 

végétation sous-marine.

Puis, elles s’échouent en grande quantité sur nos plages, se décomposent, 

émettant alors du sulfure d’hydrogène.

D

La plage de Grand Macabou au Vauclin, envahie par les Sargasses
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Lors de la « grande invasion » de sargasses en 2018, la côte Atlantique a été

touchée de plein fouet, la côte Caraïbes également impactée. Les algues 

émettaient alors une odeur pestilentielle, qui se proliférait à des kilomètres 

des côtes. Leur émission posait nombreux problèmes sanitaires, notamment 

aux habitations situées à proximité des côtes. Beaucoup ont vu leurs appareils 

électroniques, tels que les télévisions, tomber en panne. Les plus fragiles 

étaient également impactés, car l’odeur pouvaient leur provoquer irritation des 

yeux et des voies respiratoires, ainsi que maux de tête et nausées.

Ces tonnes de sargasses échouées ont fortement impacté l’activité touristique, 

étant donné les plages envahies et la baignade impossible. Les pêcheurs

également n’en menaient pas large, vu leur difficulté à quitter les ports de 

plaisance pour aller pêcher au large. Parmi les amas d’algues, on pouvait 

également apercevoir une grande quantité de poissons, morts piégés.

Selon une étude réalisée par des chercheurs de l’Université de Floride du Sud, 

les grandes quantités de sargasses se développaient à partir d’amas de 

sargasses déjà présents dans les Tropiques. Cela dit, plusieurs facteurs 

sembleraient à l’origine de cette augmentation soudaine. Tout d’abord, la 

hausse de la déforestation et l’utilisation d’engrais en Amazonie, ce qui a 

permis les eaux du fleuve d’Amazone de s’enrichir en nutriment. Ensuite, les 

courants ascendants venant de l’Afrique de l’Ouest, ce qui a permis aux 

nutriments présents de remonter à la surface. La salinité et la température de 

l’eau contribue également à ce développement.

Depuis maintenant plus de 8 ans, nos plages connaissent souvent une 

invasion d’algues sargasses. La Martinique essaie donc de s’adapter, et 

d’exploiter du mieux la quantité colossale d’algues.

Des opérations de ramassage sont fréquemment organisées, où camions et 

tractopelles travaillent afin de débarrasser les plages de cette accumulation 

d’algues. Elles sont alors stockées sur des terrains dédiés, éloignés des cours 

d’eau afin d’avoir un moindre impact environnemental.
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La valorisation de sargasses commence également à se développer. Cela dit en 

faire une ressource reste difficile et les charges de traitement importantes. 

Elles sont pour l’instant utilisées par la société Holdex Environnement dans

la production de compost avec des déchets verts et organiques locaux, tels que 

les bagasses de cannes à sucre ou encore les coquilles d’œufs.

Au François, les barrages contenant les bancs de sargasses
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La violence

u cours de cette 

dernière décennie, les 

faits divers se sont 

multipliés. La violence

s’est accrue, et la gravité des 

faits devient alarmante.

« Dans la nuit de vendredi à 

samedi, un homme est mort par 

balle… ». « À Rivière-Pilote, un 

double homicide a été commis à 

l’arme blanche… ». « … Une 

enquête est cours pour 

déterminer les causes de ce 

drame. ». « … Cela porte à 9 le 

nombres d’homicides depuis le 

début de l’année. »

Depuis le poste radio toujours allumé et réglé sur la station RCI9, j’entends

l’actualité du jour. Presque quotidiennement, parmi les titres, un fait divers 

est énoncé. Cela peut aller de la blessure légère à la mort à la suite de violence. 

C’était devenu pour moi une banalité d’entendre ce genre d’informations. La 

violence semble augmenter chaque année.

L’année 2022 a été particulièrement marquée. L’île a fait face à une 

inquiétante vague de violence, surtout avec la circulation d’armes. 

L’accroissement de l’insécurité est lié au développement des trafics de 

stupéfiants et d’armes. Si auparavant les armes à feu saisies étaient 

généralement artisanales, elles sont actuellement beaucoup plus 

« professionnelles ». Pour la petite population martiniquaise, cela devient 

9 Radio Caraïbes Internationale. Première radio des Antilles françaises en audience, RCI 
présente deux programmes : l’un pour la Martinique, l’autre pour la Guadeloupe.

A

Page de couverture du France-Antilles, édition 
du 27 janvier 2023
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compliqué à gérer. Selon Clarisse Taron, procureure de la République à Fort-

de-France, la Martinique a quatre fois plus de meurtres que dans l’Hexagone.

Ce développement des trafics s’explique notamment par la position 

géographique de l’île, favorisant le transit des marchandises. Elle est située

proximité de l’Amérique du Sud, où les trafics et les violences sont élevées.

Sainte-Lucie, l’île voisine au sud de la Martinique, est la principale provenance 

de la drogue.

Plusieurs opérations 

« Déposez les armes » ont été 

lancées, et ont permis de 

récolter et détruire 

énormément d’armes. Cela dit, 

les armes continuent et 

continueront à circuler, le 

trafic de drogue étant 

étroitement lié aux armes.

En réponse à cette montée de violence, des mesures ont été prises. Le 22 

novembre 2022, Gérald DARMANIN10 et Jean-François CARENCO11 ont 

déployé un groupe tactique et un second escadron de gendarmerie mobile.

Cette présence renforcée a permis de multiplier les contrôles et les opérations 

ciblées. D’ailleurs, elle porte ses fruits : aucun homicide ou violences 

aggravées, et une forte baisse des vols à main armée. Elle permet aussi de 

rassurer la population, et atténuer ce sentiment d’insécurité.

La délinquance et les faits de violence sont loin d’être nouveaux. Cela dit, leur 

hausse au cours des dernières années devient très inquiétante. Selon la 

publication de janvier 2023 de la SSMSI12, la délinquance est en hausse en 

France pour 2022. Dans les territoires ultra-marins notamment, certains 

indicateurs sont plus élevés qu’en métropole. 

10
Ministre de l’Intérieur et des Outre-mer

11 Ministre délégué chargé des Outre-mer
12 Service Statistique Ministériel de la Sécurité Intérieure

Destruction massive d'armes en Martinique (2015)
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Tout d’abord, les homicides. Sur la période 2020-2022, pour 1000 habitants, 

le taux d’homicides en Martinique est de 0,059. Elle se place ainsi 3ème dans 

le classement des régions françaises, derrière la Guyane et la Guadeloupe.

Elle enregistre également une hausse de 7% du nombre de victimes de coups 

et blessures volontaires. Les vols avec armes enregistrés sont supérieurs à la 

moyenne nationale, avec 0,7%.

Cette délinquance touche d’ailleurs la jeune génération. Certains jeunes 

abandonnent très tôt les études pour « rentrer » dans la délinquance. Au cours 

de ma jeunesse, j’ai vu certains camarades de classe délaisser les cours, et 

commencer à trainer avec les mauvaises personnes. J’ai également remarqué 

que cette délinquance touche principalement les jeunes habitant en cité, 

l’influence étant beaucoup forte. Cela commence par se promener sur des 

scooters modifiés et non assurés. Puis ça continue par des petits vols par-ci 

par-là. Avec cela, certains consomment de la drogue, commençant doucement 

par de l’herbe, puis des substances plus dures. D’autres finissent par en 

vendre, parfois aux abords des collèges et lycées. Puis, ils rentrent dans des 

gangs, et commencent à toucher à des armes plus élaborées. Et, de temps en 

temps, des « règlements de compte », qui finissent souvent en drame. Telle est 

la triste réalité.

Nous faisons face ici à un problème sociétal. Il semble que certains jeunes 

préfèrent la « solution facile », et gagner de l’argent rapidement et facilement, 

plutôt que de travailler dur et honnêtement. Comment contrer cette 

tendance ? Difficile de répondre, mais plusieurs acteurs devront rentrer en 

jeu : la justice, les associations, l’éducation nationale, les hommes politiques. 

Les réseaux sociaux étant omniprésents, les artistes et influenceurs 

pourraient également intervenir.
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La population vieillissante

n Martinique, la population s’élevait à 369 000 habitants en 2018. 

Les prédictions concernant son évolution ne sont pas rassurantes. 

Selon l’INSEE, depuis le déclin de la population en 2008, la

diminution se poursuivra avec une moyenne de 1,1% chaque année. Le solde 

naturel13 restera en déficit, avec une baisse de naissance et une augmentation 

du nombre de morts. Le solde migratoire14 demeurera négatif.

Le vieillissement de la population se poursuivra. Le nombre de jeunes de 

moins de 20 ans s’effondrera. Cela sera dû à la combinaison de la baisse du 

nombre de naissance et du départ massif des jeunes vers l’Hexagone. La 

population active (20 – 64 ans) verra son nombre réduire de moitié. Les seniors 

quant à eux augmenteront. Cette tendance démographique semblerait se 

poursuivre sur plusieurs décennies à venir.

13 Différence entre le nombre de naissances et le nombre de décès enregistrés au cours 
d'une période.
14 Différence entre le nombre de personnes qui sont entrées sur le territoire et le 
nombre de personnes qui en sont sorties au cours de l'année. Ce concept est 
indépendant de la nationalité.

E

Population de Martinique
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Ainsi, étant donné le vieillissement de la population, beaucoup de 

changements devront être effectués. La Martinique devra s’adapter, et prendre 

les mesures nécessaires pour s’occuper de ses seniors dépendants. Pour les 

accompagner, plusieurs acteurs rentrent en jeu.

Pour une prise en charge à domicile, un ensemble de prestataire de services 

dans le milieu sanitaire : aides-soignants, infirmiers libéraux, aide-

ménagères… Pour le placement en institution, cela reste plus compliqué, le 

nombre de place dans les EHPAD15 et les USLD16 étant très limité.

L’accompagnement des seniors demandera donc de plus en plus de ressources 

humaines et matérielles. Cela dit, cet accompagnement a un coût. Les seniors 

ont cependant des revenus de la retraites souvent maigres. Payer les soins et 

les aménagements nécessaires pour adapter le logement au manque 

d’autonomie est très coûteux

Mon grand-père, qui avait partiellement perdu son autonomie, a pu bénéficier 

d’un accompagnement. Chaque jour, une infirmière venait pour l’aide à la 

toilette. Et, deux fois par semaine, une aide-ménagère effectuait le ménage 

ainsi que la cuisine. Ayant été marin-pêcheur, mon grand-père touchait une 

faible retraite. Payer toutes ces prestations revient à cher, sans compter les 

charges mensuelles. Heureusement, il a pu bénéficier d’une aide au 

financement, afin de ne payer qu’une partie des prestations. Étant illettré, 

toutes les démarches nécessaires ont été effectuées par ses enfants.

Cependant, tous les seniors n’ont pas cette chance.

15 Établissements d’hébergement pour les personnes âgées dépendantes
16 Unités de soins de longue durée
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G

Les hôpitaux

e secteur de la santé connait des difficultés sur tout le territoire 

français. Ces difficultés sont accentuées dans les Outre-mer. En 

Martinique, beaucoup de problèmes sont à déplorer.

Depuis longtemps, les urgences de CHU17 de la Meynard18 sont débordées. Or, 

il s’agit du service d’urgences le plus sollicité sur l’île, situé dans la capitale et 

qui a le plus d’équipements. Le service du SAMU essaie de réguler du mieux 

qu’ils peuvent afin de rediriger les urgences vers les services adaptés, mais 

l’afflux quotidien reste important. Les personnes gravement blessées ou dans 

une situation critique sont systématiquement emmenés aux urgences du 

CHU. Ils sont alors traités selon la gravité de leur condition. Les patients qui 

sont dans un état critique sont pris en charge immédiatement. Les autres 

17 Centre Hospitalier Universitaire
18 Situé à Fort-de-France

Prise en charge d'un malade aux urgences de Martinique

©
T

w
it

te
r 

C
H

U
 M

a
rt

in
iq

u
e



36

patients dont la situation est jugée moins grave sont alors déposés dans un 

couloir, où ils doivent attendre d’être pris en charge.

Bien évidemment, ils ne sont pas abandonnés à leur sort. Régulièrement, les

infirmiers échangent avec eux afin déterminer si la situation reste stable ou 

non. Manque de lits, mais aussi de matériels indispensables tels que les gants, 

masques, seringues, pansements, voire gels désinfectants. Et, un manque de 

personnel très important, ce qui alourdi la charge de travail des équipes 

épuisées.

Ce manque de personnel s’étend au-delà des hôpitaux, et touche également 

l’accès aux soins. On déplore un cruel manque de médecins spécialistes mais 

également de médecins généralistes. Obtenir les rendez-vous chez les 

spécialistes est devenu un parcours du combattant. Ma mère, qui avait une 

cataracte a dû attendre plus d’un an avant de se faire opérer. Même problème 

pour un ami qui a dû attendre plus de 6 mois pour se faire retirer une dent 

de sagesse. Ophtalmologues, dentistes, anesthésiste, neurologues… ils sont 

tous débordés et peu nombreux. En 2021, pour 1000 habitants, on compte 

55 médecins en Martinique contre 85 pour l'Hexagone. Parmi ces médecins,

32% en plus de 65 ans. Ils continuent à exercer malgré leur âge avancé.

Docteur Renaud Bordes, médecin ORL libéral, a 75 ans. Il aimerait bien lever 

le pied, mais peine à trouver un remplaçant. Plusieurs facteurs expliquent ce 

manque : limitation du nombre d'élèves formés et exode des étudiants, dont 

près de la moitié ne reviennent pas. Le manque d'attractivité, causé par les 

conditions de travail, la crise sanitaire, et les nombreux mouvements sociaux.
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Des mouvements sociaux assez fréquents. Le plus récent et violent, celui 

contre l’obligation vaccinale des soignants. Dans le contexte sensible de la 

crise sanitaire, tous les hôpitaux ont connu une très forte affluence, et donc 

un personnel exténué. Épuisé jusqu’au burn-out, ou la démission. Plusieurs 

mesures gouvernementales ont été prises afin d’endiguer les dégâts de la 

Covid. Jusqu’à l’obligation vaccinale, qui a été plutôt bien acceptées en 

France. En Martinique cependant, beaucoup s’y oppose. Certains 

démissionnent, ou posent des arrêts maladie à longue durée. Des mouvements 

sociaux sont organisés, les soignants défilent dans les rues. Souvent, ces 

mouvements ont dégénéré. À tel point que l’état a dû mettre en place un 

couvre-feu et envoyer des militaires en renfort. Cette opposition au vaccin est 

la conséquence d’un problème bien plus profond, le chlordécone. Il traduit la 

perte de confiance de la Martinique à la France.

Une manifestation en Martinique contre le pass sanitaire et la vaccination obligatoire 
des soignants
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Le chlordécone

epuis environ 20 ans, le combat des martiniquais contre l’état se 

poursuit. Le chlordécone est un pesticide largement utilisé à partir 

de 1972 en Martinique afin de lutter contre les insectes dans les 

bananeraies. Toxique pour l’environnement et la santé, il a été interdit aux 

États-Unis depuis 1977 et classé cancérogène par l’Organisation Mondiale de 

la Santé en 1979. La France a fini par l’interdire en 1990. Cependant, le 

pesticide a été autorisé dans les Antilles jusqu’en 1993. Deux dérogations 

signées par les ministres de l’agriculture de l’époque.

Les molécules persistent dans le sol environ 600 ans. Retenu dans le sol et les 

eaux souterraines, il impacte les cultures et les productions animales. Il peut 

causer des effets néfastes sur le système nerveux, le système hormonal, la 

reproduction et le fonctionnement de certains organes. Il augmente également 

le risque d’un cancer de la prostate. Selon l’étude Kannari réalisée par l’Agence 

Santé Publique France en 2014, plus de 90% de la population adulte en 

Guadeloupe et Martinique est contaminée par le chlordécone.

D

Bananeraie en Martinique
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Le 27 septembre 2018, 

Emmanuel Macron, élu 

président de la République en 

mai 2017, a commencé son 

déplacement de quatre jours 

dans les Antilles. Ce voyage a 

débuté par la Martinique, où il se 

rendait pour la première fois en 

tant que chef de l’état. Lors de ce 

séjour en Martinique, il a abordé 

la question délicate de la 

pollution au chlordécone. Selon lui, cette situation serait « le fruit d’un 

aveuglement collectif », et que « l’État doit prendre sa part de responsabilité »

et « avancer sur le chemin de la réparation ». Lors de ses déplacements et 

échanges, il a montré l’image d’un président proche et à l’écoute de son peuple.

Puis, en mars 2022, lors de sa campagne de réélection, il a même déclaré qu’il 

fallait « aller au bout du chemin », « identifier les responsabilités », et 

« indemniser jusqu’au bout les personnes ». Il souligne d’ailleurs avoir 

« mobilisé près de 100 millions d’euros » pour ce sujet.

Pourtant, la politique est un monde rempli d’hypocrisie. Et la population des 

départements d’Outre-Mer est « négligeable » face à la population en 

Hexagone. La confiance qu’accorde la Martinique à la France s’amenuise au 

fil des ans. Les promesses des hommes politiques ne sont pas tenues.

D’ailleurs, lors du 2nd tour des élections de 2022, en Martinique, Emmanuel 

Macron récolte seulement 39,13% des voix, contre 77,55% en 2017. Sous son 

mandat, réforme des retraites, augmentation des taxes, crise sanitaire. Tous 

ces évènements ont provoqué la perte de confiance du peuple martiniquais.

Pour moi, ce changement de tendance, bien que surprenant, est tout à fait 

compréhensible. Selon mon jugement, je pense que les hommes politiques ne 

pensent à nous que lors des élections. Ils tentent alors de nous convaincre, à 

renfort de grands textes éloquents, nous promettant des changements. Puis, 

une fois élus, ils nous oublient et ne tiennent aucune des promesses.

Emmanuel Macron et une habitante de Saint-
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Après son interdiction, le pesticide n’est devenu qu’un lointain souvenir. 

Jusqu’en 2000, quand Éric Godard19 découvre d’importantes doses de 

chlordécone dans l’eau. En 2006, une plainte est déposée contre X par 

plusieurs associations de Martinique et Guadeloupe pour « mise en danger de 

la vie d’autrui ». Auditionnées les 20 et 21 janvier 2021, les juges leur 

apprennent que le dossier est menacé de prescription. En réponse à cet 

évènement, un mouvement est organisé le 27 février 2021 pour dire « non à 

l’impunité ». « Ils nous empoisonnent, ils nous tuent ».

Entre-temps, une étude réalisée par l’Anses a conclu en juillet 2021 que le 

chlordécone élève le risque de cancer de la prostate. À la suite de cette étude, 

un tableau de maladie professionnelle a été établi. Il permet de reconnaître les 

cancers de la prostate comme une maladie professionnelle liés à une 

exposition au chlordécone.

Cependant, le 2 janvier, un non-lieu définitif a été décidé. Aucune poursuite 

judiciaire, au grand dam des militants.

19 Fonctionnaire de la santé en charge des eaux potables à la DDASS (ARS de nos jours)

Des manifestants protestent contre la possible prescription dans l'affaire du
chlordécone, à Fort-de-France le 27 février 2021. « Leur chlordécone génocidaire nous 
a empoisonnés »
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Les juges reconnaissent qu’il s’agit d’un « scandale sanitaire », mais n’ont pas 

de « preuve pénale des faits dénoncés », puisque ceux-ci ont été commis plus 

d’une décennie avant le dépôt de plainte.

Les différentes parties civiles ne comptent pas en rester là et feront appel au 

non-lieu. Elles sont déterminées à aller jusqu’au bout de l’affaire, quitte à 

amener l’affaire devant la Cour de cassation, voire la Cour européenne de 

justice.
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La Martinique reste mon pays natal.

Malgré tous ses problèmes, elle reste l’endroit où j’ai grandi et créé de si beaux 

souvenirs. La chaleur familiale, la convivialité, la solidarité.

La Martinique est une très belle destination touristique. Le temps est chaud, 

ensoleillé et ponctué de quelques averses passagères. Avec ce climat, les 

touristes appréciant un climat tropical pourront profiter et explorer le riche

patrimoine martiniquais. Découvrir l’histoire à travers les siècles. Visiter les 

monuments témoins de moments forts. Goûter les saveurs culinaires pour 

s’émerveiller les papilles. Sans oublier le bon rhum vieux pour accompagner 

l’apéritif. Se détendre à de nombreux merveilleux spots. Les options sont 

infinies.

Cependant, les conditions de vie sont parfois compliquées. Notre pouvoir 

d’achat est moins important que nos confrères de l’Hexagone. Le manque 

d’infrastructure pousse les jeunes à partir, entrainant le vieillissement de la 

population. Or, une population vieillissante a besoin davantage de personnels 

médicaux.

Pourtant, les personnels soignants font eux aussi face à de nombreux soucis. 

Les professionnels de santé se font vieux, et la relève n’est pas assurée, non 

seulement à cause des jeunes qui partent en France, mais aussi la sélectivité

dans la branche médecine. Les hôpitaux pour leur part souffrent du manque 

de matériel. Il n’est pas incommun de voir le personnel hospitalier en grève. 

C’est pour eux la seule façon de faire entendre leurs voix.

À cela s’ajoute la lutte contre la prolifération des algues sargasses, en plus de

gérer les aléas climatiques tels que les séismes et cyclones.

Le combat acharné de « l’affaire chlordécone » contre le gouvernement se 

poursuit. Le peuple est plus que déterminé à obtenir gain de cause pour son 

empoisonnement.

Dans ce climat de conflit, l’insécurité se cesse de croitre. Les violences se 

multiplient. Les armes circulent de plus en plus sur l’île, et le trafic de drogue

sévit.
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À travers cet écrit, je souhaitais montrer la Martinique à travers un regard 

différent. Je souhaitais montrer que, malgré ses apparences, la Martinique 

reste un département français qui rencontre bon nombre de soucis.

À travers cet écrit, je ne dénigre ou ne « crache » sur mon île. Je tiens juste à

attirer l’attention sur les différents problèmes. Je veux juste montrer à quel 

point je suis désolée que tout soit toujours aussi compliqué.

Je souhaite de tout cœur que les choses changent. Mais pour cela, un effort 

collectif est nécessaire. J’espère que les conditions de vie seront meilleures 

pour tout le monde, que ce soit les jeunes ou les personnes âgées.

« Partez, mais n’oubliez pas de revenir ».

Les étudiants qui partent étudier sont la force de la Martinique. Revenir ? C’est 

le dilemme. Tout dépend des conditions, des ambitions, des envies... De 

tellement de circonstances.

J’espère un jour pouvoir le faire. J’espère que les conditions le permettent. 

J’espère ne pas le regretter. Si j’ai étudié aussi dur, c’est pour avoir la 

tranquillité dans ma vie et ma carrière.

J’espère que les problèmes de santé publique se résoudront. Être en bonne 

santé, dans un environnement sain, dans un corps sain. Que toute inquiétude 

s’envole.

Je n’espère pas non plus une Martinique sans problèmes. Je sais que cela est 

impossible. Juste des conditions de vie plus acceptables, semblables à celles

de l'Hexagone. Des conditions propices au développement de l'île.
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